
Vivre à la lumière de la victoire du Christ : Bien-aimés
« Mais grâces à Dieu, qui nous donne la victoire par notre
Seigneur Jésus Christ ! Ainsi, mes frères bien-aimés, soyez
fermes, inébranlables, abondant toujours dans l'œuvre du
Seigneur, sachant que votre travail n'est pas vain dans le

Seigneur » (1 Corinthiens 15:57-58).
Le jour  du Seigneur,  nous nous rassemblons en communion pour nous
souvenir de la mort de notre Sauveur et de la joie de sa résurrection et de
son ascension à la lumière de son retour promis. L'Évangile est prêché et le
peuple de Dieu est nourri spirituellement par la parole de Dieu. Puis vient
le Lundi ! Pour beaucoup, il marque le début d'une nouvelle semaine de
travail et de ses défis. Après avoir réfléchi à la gloire et à la victoire de la
résurrection  du  Christ  dans  1  Corinthiens  15,  Paul  écrit  de  manière
encourageante : « Mais grâces à Dieu, qui nous donne la victoire par notre
Seigneur  Jésus-Christ.  Ainsi,  mes  frères  bien-aimés,  soyez  fermes,
inébranlables,  abondant  toujours  dans l'œuvre du Seigneur,  sachant  que
votre travail n'est pas vain dans le Seigneur » (1 Corinthiens 15:57-58).
Ses  paroles  décrivent  sa  propre  vie  et  nous  incitent  à  suivre  le  même
modèle.

Il  commence  par  diriger  nos  cœurs  vers  la  victoire  du  Christ.  Dans
Éphésiens 6,  l'apôtre  décrit  la  guerre  spirituelle  constante  dans laquelle
nous sommes engagés jusqu'à ce que notre chemin de foi se termine. Mais
le résultat de cette guerre est certain : la victoire ! Le Sauveur qui nous a
rachetés a commencé en nous une bonne œuvre, et « l'achèvera jusqu'au
jour de Jésus Christ » (Philippiens 1:6). En attendant, nous devons montrer
notre vie en Christ, assurés que « c'est Dieu qui opère en vous et le vouloir
et le faire, selon son bon plaisir » (Philippiens 2:13).

Paul nous assure de la victoire du Christ. Le fondement de cette victoire
est son amour : « Ainsi, mes bien-aimés frères ». Jérémie a écrit à propos
de l'amour de Dieu dans l'Ancien Testament :  « Je t'ai  aimé d'un amour
éternel ;  c'est  pourquoi  je  t'attire  avec bonté » (Jérémie 31:3).  Mais  ces
paroles  ne  peuvent  être  pleinement  comprises  qu'à  la  lumière  de  la
Personne et de l'œuvre de Jésus Christ dans le Nouveau Testament, « le
Fils  de  Dieu  qui  m'a  aimé  et  s'est  livré  lui-même  pour  moi »
(Galates 2:20), « aussi Christ a aimé l'Assemblée et s'est livré lui-même
pour elle » (Éphésiens 5:25).  « Ainsi,  mes  frères  bien-aimés » n'est  pas
simplement un terme d'affection, mais une expression d'une communion



éternelle achetée par le sang de Christ et enracinée dans le cœur de Dieu.

A partir de cette compréhension, Paul écrit : « soyez fermes, inébranlables,
abondant toujours dans l'œuvre du Seigneur, sachant que votre travail n'est
pas  vain dans le  Seigneur ».  Au cours  des prochains jours,  je  voudrais
réfléchir à notre fermeté, à notre immobilité, à notre engagement constant,
énergique  et  joyeux dans  l'œuvre  du Seigneur,  et  à  l'anticipation  d'être
accueillis par Lui avec les paroles « Bien, bon et fidèle esclave ; tu as été
fidèle en peu de chose, je t'établirai sur beaucoup : entre dans la joie de ton
maître » (Matthieu 25:23).

Ces  résultats  de  la  victoire  et  de  l'amour  du  Christ  dans  nos  vies  se
manifestent face aux dangers spirituels.  Nous devons être conscients de
ces  dangers,  certains  ouvertement  agressifs  et  d'autres  insidieux,  et
comprendre comment les surmonter en dépendant du Seigneur.
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